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à 5 pour ce-nt. si la nîaturte et la îiuiitLý
des ingrédients ne sont pas indiqués.
En raison de cette mesure, pîlusieuîrs
tanneurs, australiens ont menacé d'en-
voyer leur cuir à Lond-res pour l'y fait'e
apprêter.

L'ALCOOL D'EPIS DE MAIS

Le département de l'Agriculture dles
Etats-Unîis est en train de développîer
uine nouvelle itidîistrie qui contals-te A
produire de l'alcool au moyen des épLs.
de maïs; cette Industrie pîrontet, dit-oin,
d'atteindre uine ,grande 'valeur coînmer-
claie. Des recherches faites à Hoolie-
ston, Ill., ont démontré que les grandt-i
quantités d'épus de maïs Inutilisés chaque
année peuvent produire de l'alcool en
quantité suffisante puour justifier' la colis-
truction- d'unie distillerie on rappiort aveo
une manuifacture de conserves de mais.

.Jusqu'à présent, le département de
l'Agricultuîre a réussi, puar de simpîles
méthodes de fermnentation,. à obten:ir lin
rendement de Il gallons d'alcool d'uîne
tonne dépis verts et, par des méthodes
similaires, 6 gallons d'alcool d'uine ttu
de tiges de maïs vertes. Un fonction-
naire du département dit que ces e.isais
montrent qu'il y a 2401 livres dle matiè're
proptre A la fermentation clans une tocnner
de tiges vertes de maïs, qui donnent tin
rendement égal environ A la moitié Je
leur Pîoids d'alcool absolu. Fin chiffres
ronds, une toîtîne de tiges prîoduîit 1liii
livres d'alcool ab-solu, ou 2oo4 livres d'i-
cool à preuve. Le grain ajouîté aux êp'.
auigmente encore ila (liuuîntil.é d'alcool
que l'on lit obtenir d'it,:ie tonnie d'épis.

LA CULTURE DES TRUFFES

La~ science vient de remuporter titi auit
triompthe qui aura tit effet coiisldêral:,'
sur l'al) provision nenîenft (les aliments dle
l'univers et causera liste imne joi,,
ptarmi les gourmets et les amateitis d.ý
bonne chère. M. Emile Boulanger. dle
l'Institut de France, a réussi à cîîîiv-cr
les célèbres truffes dît Périgord lpart'it
procédé presque équivalent à la1 get-mitî-
Lon artificielle, dit "Mlodein Grocein"'.

Jusqu'alors, les truffes in.'ont été t'ou-
vées qu'à l'état sauvage et il a été iun-
-possible de les cuit (ver par' 1 r'.îsilant t-
tioti ou par toute atre des nonthî'eîs 'a
méthodes qui otît été essayées. Les iî'îtf-
fes dît Périgord, les seules qui soient en,
granide demande, ne croissent qie <at
cette p)artie de la France.

C'est un effet reconnu que beautcoup le
fermiers feraient utte jo>lie fortune s'ils
en. cultivaient; nmais jusqui'alor's cette cul-
ture a été impossible. Les truffes sont
uit précieux article d'alimenîtationt; elles
contiennent une forte -propuortion île i's
nourrissants. Des millions <le person0iiteý
les considèrent comme le conidimuent le
Plus délicieux pour 'les sauces et de nlq

hiecîx Plats. Toutefois leur prix ne -le3
met pas à la portée de tout le monde.

Pour obtenir les truffes on emploie un
pîrocédé simp'le, mais très long. Le porc
al in flair infaillible pour les découvrir.
Le fermier passe un anneau daus ie nez
d'iun cochon vif et intelligent et l'emmène
dlans la campagrue. L'animal arrive à un
etidroit où une truffe est enfouie, que!-
qîcefols à deux on trois pcieds de profon-
deur; il1 essaie de creuser la terre pour
obitenir la truffe, nmais l'anneau l'en em.
pèéche. Le fermier entrouve vivement le
suol avec sa bêche, enîpochè la truffe et
ioiîtinue sa recherche. De temps on
temps il donne au cochon uine tranche de
la lparie extérieure de la truffe, qui est
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